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Comme vous le savez surement, le Château de Saint Point, en contre bas, a été la résidence d’Alphonse de Lamartine. 
Ce château qui à l’époque était beaucoup plus modeste lui a été donné par son père à l’occasion de son mariage avec 
Mary Ann Birch en 1820. 

  A l’époque ce chêne déjà ancien se trouvait en plaine et le poète venait régulièrement s’asseoir à son pied, pour y 
méditer et écrire. 

  Le chêne fut appelé le chêne de Jocelyn en référence à son roman « Jocelyn » qu’il écrivit en 1836. Il s’agit d’un roman 
d’amour très romantique de 8 000 vers chargé de messages politiques et religieux comme Lamartine aimait le faire 
dans ses œuvres. 

  Jocelyn, jeune garçon renonce à un héritage pour se faire prêtre puis tombe amoureux de Laurence une jeune fille 
qu’il a recueilli durant la Révolution. 

 Il la perd de vue puis la retrouve par hasard à l’occasion de la mort de sa mère puis retourne dans sa paroisse. 

  Beaucoup plus tard on l’appelle pour donner l’absolution à une voyageuse mourante, il reconnait Laurence et 
l’ensevelit sur les lieux qui connurent leurs amours et où il se fera enterrer quelques années plus tard. 
 

  « La nuit quand par hasard je m’éveille et je pense 

     Que dehors et dedans tout est calme et silence 

     Et qu’oubliant Laurence auprès de moi dormant 

     Mon cœur mal éveillé se croit seul un moment 

     Si j’entends tout à coup son souffle qui s’exhale 

     Régulier de son sein sortir à brise égale 

    Ce souffle harmonieux d’un enfant endormi » 

Pour Lamartine, la poésie n’est pas un jeu de mots mais un art des mots 

La poésie est un chant intérieur écrit Lamartine. Que penseriez vous d’un homme qui chanterait du matin au soir ? Je 
n’ai fait des vers que comme vous chantez en marchant, quand vous êtes seul et débordant de force, sur les routes 
solitaires de vos bois. Cela marque le pas et donne la cadence du cœur et de la vie.  
 

O forêt de Saint point, oh cachez mieux ma cendre 

   Sous le chêne natal de mon obscur vallon 

  Que l’écho de ma vie y soit tranquille et tendre 

  Ah ! c’est assez d’un cœur pour enfermer un nom 

 

  Texte préparé et lu par Patrice de Fromont, le 25 juin 2022, au pied du chêne de Jocelyn devant des représentants 
du syndicat des Forestiers Privés de Saône et Loire. 

 


